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Nitsavim (45), Roch Hachana 

ם בִים אַתֶּ כֶּם הַיּוֹם נִצָּ נֵי כֻּלְּ  )כט, ט( אֱלֹוקיכֶּם ה' לִפְּ

 Vous voici tous debout, aujourd’hui, devant 
Hachem, votre D.  (29 ,9) 

Le Midrach Tan’houma (Nitsavim 1) nous 
enseigne la puissance d’une communauté 
unie : Il est écrit : « D. sera pour toi (Israël) 
une lumière permanente ». (Yéchayahou 60,19) 
Quand? 

Lorsque vous formerez une assemblé  unie. 
Un faisceau (un assemblage) de roseaux, un 
homme ne parvient pas à le briser, alors que 
chaque roseau (pris séparément) même un 
jeune enfant peut le briser. 

De même, il se trouve qu’Israël ne peut pas 
être délivré tant qu’il ne forme pas un 
ensemble uni. Lorsqu’ils sont unis, en un 
véritable « klal », ils bénéficient de la 
présence divine. Ainsi, un individu, même 
de très haut niveau, est comparé à un seul 
roseau qu’il est facile à briser, même par un 
enfant. Par contre, lorsque tous les 
individus s’unissent pour former un 
groupe, alors aucune force dans ce monde 
ne peut briser ce « klal » (communauté), 
tant il est puissant, car la présence divine y 
règne alors. De plus, le mérite de la 
communauté permet de bénéficier 
individuellement de la Guéoula et de la 
présence divine, alors que de façon isolée 
nous n’en sommes pas forcément dignes. 

Aux Délices de la Torah 

ם בִים אַתֶּ כֶּם הַיּוֹם נִצָּ נֵי כֻּלְּ  )כט, ט( אֱלֹוקיכֶּם ה' לִפְּ

Vous vous tenez aujourd’hui devant 
Hachem, votre D.   (29,9) 

Nous pouvons nous tenir devant D. si nous 
nous préoccupons que du jour présent.  
Rabbi Na’hman de Breslev disait : « Hier et 
demain constituent la ruine de l’homme. 
Aujourd’hui, vous pouvez être dévoués à 
D.  mais « vos hiers et vos demains » vous 
ramènent en arrière. Nous avons en nous un 

Yétser ara, une force destructive, dont le 
mode opératoire ne consiste pas 
exclusivement à nous inciter à commettre 
un péché. En effet, s’il parvient à paralyser 
quelqu’un et à l’empêcher d’avoir un 
comportement constructif, il aura alors 
atteint son objectif. 

Nous ne pouvons rien faire au sujet du 
passé et, en général, très peu en ce qui 
concerne le futur. Notre préoccupation 
pour le passé et le futur, qui nous dissuade 
de toute attitude constructive dans le 
présent, est donc une machination du 
Yétser ara. Pour être avec D., nous devons 
nous concentrer sur aujourd’hui  …   « 
aujourd’hui devant Hachem ». 

Rabbi Na’hman de Breslev 
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 ספרי חיים

Comment mériter la vie ? 

La Guémara (yévamot 121 a) rapporte ces 
propos de Rabban Gamliel : Je voyageais 
un jour en mer quand je vis un bateau ayant 
fait naufrage. J’étais triste pour un érudit 
qui s’y trouvait. Qui était-il ? Rabbi Akiva. 
En voyant le bateau sombrer, Rabban 
Gamliel a pris le deuil pour Rabbi Akiva 
qui voyageait dans ce bateau et qui s’était 
probablement noyé comme les autres 
passagers. 

Peu de temps après, il apprit à son grand 
étonnement que Rabbi Akiva était sain et 
sauf. Rabban Gamliel poursuivit : Et 
lorsque j’arrivai à terre, il vient, s’assit et 
discuta avec moi de Halakha. Je lui ai 
demandé : Mon fils, qui t’a fait sortir de 
l’eau ? Il me dit: J’ai trouvé une poutre du 
bateau et, à chaque vague qui venait à moi 
j’ai baissé la tête. 

D’ après le sens littéral de la guémara, le 
sauvetage miraculeux de Rabbi Akiva tient 



à une  poutre du bateau qui flottait sur l’eau 
et que Rabbi Akiva a saisie pour retourner 
au rivage. Mais les vagues de la mer 
entrainaient Rabbi Akiva vers la haute de 
mer et il a dû lutter  contre elles. Lutter 
contre les vagues est trop difficile pour 
qu’un homme seul en pleine mer puisse en 
triompher. 

En réalité, Rabbi Akiva ne s’est pas battu 
contre les vagues. Il raconte que chaque 
vague qui menaçait  de le frapper de plein 
fouet, il baissait la tête, la laissait passer au-
dessus de lui et continuait à se diriger vers 
le rivage. La leçon à tirer de cet épisode est-
elle d’apprendre à nager afin d’échapper à 
un naufrage ? La suite de la Guémara 
montre que nos Sages ont tiré une 
conclusion différente du récit de Rabbi   
Akiva. Voici la conclusion: 

De Là nos Sages disent : Les méchants 
attaquent un homme, qu’il baisse la tête 
devant eux… Le sauvetage de Rabbi Akiva 
n’était pas à comprendre dans son sens 
simple, mais de façon plus profonde. 

Les commentateurs expliquent que lorsque 
Rabban Gamliel a rencontré Rabbi Akiva, 
il ne lui a pas demandé grâce à quelle bouée 
de sauvetage il a réussi à gagner le rivage. 
Il a demandé à Rabbi Akiva : Qui t’a fait 
sortir de L’eau ? Et non : Qu’est ce qui t’a 
fait sortir de l’eau? Qui t’a fait regagner le 
rivage alors que tous les passagers ont 
péri ? Ce ne peut  être  que le Tout Puissant, 
mais révèle moi par quel mérite. 

Rabbi Akiva a répondu qu’à chaque vague 
qui venait à lui, c’est-à-dire chaque fois 
qu’au cours de son existence, quelqu’un lui 
avait fait du mal et l’avait blessé, au lieu de 
lui rendre la monnaie de sa pièce, il 
s’inclinait et laissait les offenses « passer 
au-dessus  de sa tête ». Il avait brisé ses 
traits de caractères  et s’était courbé devant 
les autres. C’est ce mérite qui lui a valu 
d’’être sauvé. 
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Rassasie- nous de Ta Bonté 

Rav Houna dit au nom de Rav, au nom de 
Rabbi Méir : Voilà ce qu’on enseigne au 
nom de Rabbi Akiva : L’homme doit 
s’habituer à toujours dire: Tout ce que D. 
fait est pour le bien. (berakhot 60 b). Tout ce 
que D. fait, il le fait pour le bien, c’est 
indéniable, mais nous ne comprenons pas 
toujours  et ne voyons pas toujours le 
« bien » dans ce que fait D. 
 
Rabbi Yair Israéli dit: L’aveugle n’est 
jamais rassasié car il ne voit pas 
l’abondance  ni la diversité ni la couleur des 
aliments posés devant lui. Et nous, en 
voyant les actes de D. il nous manque 
parfois ce sentiment de satiété, de 
contentement. 
 
Bien que nous comprenions que tout est 
pour le bien, nous ne le voyons pas de nos 
yeux. Nous demandons, Ô D. de  « nous 
rassasier de Ta bonté », de nous ouvrir les 
yeux pour nous permettre de voir le bien de 
tous Tes actes de bonté envers nous. 
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Dicton : 

La vie est un océan  de joie et de tristesse, il 
faut être capable  de surmonter  les vagues. 
(Simhale) 

Chabbat chalom ! 

גילברט  , מלכה בן יהודה רפאל  של שלימה לרפואה לאור יוצא
יפה בת מרים. זרע של קיימה למרים ברכה בת מלכה ואריה יעקב 

, לעילוי יעל ולי'ג בת מסעודה ינט'ג של נשמת בן חוה.       לעילוי
 נשמת שלמה בן מחה, עמנואל בן ארנסט אברהם.

 

 

 

 

 

 

 


